
2009
Un recours judiciaire est déposé par la Commission scolaire 
francophone du Yukon (CSFY) pour obtenir l’application de la pleine 
gestion scolaire. 

L’École Émilie-Tremblay à travers le temps

1982
La Charte 
canadienne 
des droits et 
libertés est 
enchâssée 
dans la 
Constitution 
du Canada, 
qui énonce et 
protège le droit 
à l’instruction 
dans la langue 
de la minorité. 

1983
Un sondage révèle 
que 67 élèves 
sont admissibles 
à l’instruction 
en français. 
L’Association 
franco-yukonnaise 
(AFY) demande 
au ministère 
de l’Éducation 
d’instaurer le 
programme-cadre 
de français.
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1985
Ajout du niveau de 
maternelle à la classe 
de 1re et 2e années, 
toujours logées à ÉWES, 
et ajout d’une classe de 
7e-8e-9e années, logées 
dans des portatives 
à l’École Jeckell 
(Riverdale). En octobre, 
l’Assemblée législative 
du Yukon adopte le nom 
Émilie-Tremblay pour le 
programme-cadre. 

 L’Aurore boréale, septembre 1985

4 septembre 1984
Création du programme- 
cadre d’enseignement en 
français langue maternelle, 
appelé le programme-cadre 
de français, de la 1re à la 
6e année. Trente-quatre 
enfants fréquentent les deux 
classes du programme, 
logées au sous-sol de l’École 
Whitehorse Elementary 
School (ÉWES). Sandra 
Journeaux- Henderson est 
la première enseignante de 
français langue première 
au territoire. 

1987
Concours d’art oratoire en 
français, dans les locaux de ÉWES. 
Le programme-cadre obtient 
officiellement son statut d’école 
l’année suivante, en 1988, à la 
suite de la remise au ministre de 
l’Éducation, Piers McDonald, d’une 
pétition recueillant 125 signatures.

 Archives A.B.

1989
L’ensemble des élèves du primaire de l’École Émilie- 
Tremblay, en 1989, devant ÉWES. 

 Archives CSFY

1990
L’École Émilie-Tremblay devient une école homogène, qui regroupe toutes les 
classes de la maternelle à la 9e année. L’année scolaire commence dans les locaux 
préfabriqués de la rue Nisutlin à Riverdale. Le ministre de l’Éducation, Piers 
McDonald, est présent pour l’inauguration. 

 Archives AB

1990
Une épluchette de blé d’Inde a marqué la 
rentrée scolaire à l’École Émilie-Tremblay. 
Spencer Rousseau, Marie-Soleil Harvey et 
Elizabeth Nadeau posent pour la postérité.

 Archives AB

1993
L’école ajoute une classe de 
10e année. La salubrité des locaux 
et l’absence d’un gymnase créent 
de plus en plus de revendications 
pour la construction d’une nouvelle 
école. La 11e année sera ajoutée 
l’année suivante. 

 Archives A.B.

1996
Le nouvel édifice ouvre ses portes sur la rue Falcon en septembre. 
L’école accueille un peu plus de 100 élèves. L’École Émilie-Tremblay 
décerne son premier diplôme d’études secondaires, en juin, à 
Kristiane Sormany-Albert. 

 Archives A.B.

2006
Reconnaissance de la maternelle 4 ans (ce n’est plus le Jardin – les éducatrices sont donc désormais 
reconnues comme des enseignantes).

Le secondaire fait peau neuve et un nouveau nom lui est donné : l’Académie Parhélie. deux ans plus 
tard, en 2008, les premières consultations débutent au sujet d’une potentielle construction d’une 
école secondaire francophone. 

2015
La CSFY et le gouvernement signent une entente qui délègue 
les pouvoirs de gestion du programme d’enseignement à 
domicile en français langue première à la CSFY. 

Les effectifs continuent de croître : la CSFY accueille 
250 élèves, dont 12 inscrits à son programme d’enseignement 
à domicile. Face au manque d’espace, il est décidé de faire 
construire une classe portative à l’École Émilie-Tremblay 
pour héberger une classe du primaire afin de réunir toutes les 
classes de l’Académie Parhélie dans une aile de l’école.

2017
La CSFY accueille 297 élèves, dont 15 sont inscrits à l’École 
Nomade (nouveau nom de l’école à domicile). Plusieurs 
financements sont approuvés pour la construction d’un centre 
scolaire secondaire communautaire francophone à Whitehorse.

2019
Les travaux du Centre scolaire secondaire communautaire 
francophone débutent en avril. Le financement du projet inclut 
7,5 millions de dollars qui proviennent du gouvernement du Canada 
pour financer les espaces communautaires, dont une cuisine, 
un atrium qui permettra d’accueillir des événements, une salle 
multiusage et une radio communautaire.

 Archives A.B.

2020
Signature d’une entente de règlement entre la CSFY et le gouverne-
ment du Yukon qui met fin au recours judiciaire entamé en 2009. L’en-
tente clarifie les rôles et responsabilités de la CSFY et du ministère de 
l’Éducation en lien avec l’éducation en français langue première. 

Le nouveau nom CSSC Mercier est dévoilé le 15 mai. 

Le 13 novembre marque la première journée de classe pour les 85 
élèves du secondaire dans la nouvelle école à Riverdale. Deux rubans 
sont coupés, qui représentent l’école et les espaces communautaires. 
Le CSSC Mercier peut accueillir 150 élèves, de la 7e à la 12e année. 
Les écoles de la CSFY comptent 343 élèves.  

 CSFY Patric Chaussé

2021
Trois familles de Dawson demandent des 
programmes en français. Sur la même base que 
pour la requête du programme-cadre, la CSFY 
entame des démarches pour évaluer la faisabilité 
d’un programme dans la ville du Klondike. 

À Whitehorse, 248 élèves sont inscrit·e·s à l’école 
de la maternelle 4 ans à la 6e année, dont 37 élèves 
en maternelle 4 ans. Le CSSC Mercier accueille déjà 
120 élèves. 

2022
Septembre 2022 : ouverture du Centre francophone 
à Dawson, qui offre des ressources en français à la 
communauté et permet d’accueillir les familles. 

Le recensement révèle que 40 enfants d’ayants droit 
vivent à Dawson. La CSFY collabore avec le gouver-
nement du Yukon pour des services éducatifs dans 
cette région.

 Archives A.B.

2025
La CSFY célèbre l’attribution du 
nom Émilie-Tremblay donné au 
programme-cadre, en 1985. 

Les prévisions pour la rentrée de 
2025 sont : 239 au primaire, 160 
au secondaire, 12 à Confluence, 
9 à l’école Nomade pour un total 
de 420 élèves. Plus 45 enfants à la 
Garderie du petit cheval blanc.

1998
Le Partenariat 
communautaire en 
éducation (PCÉ) est 
créé et rassemble 
les organismes 
communautaires 
franco-yukonnais 
œuvrant dans 
le domaine de 
l’éducation. 

Sur la photo : Émilie 
Beaudoin-Herdes, 
Miscal Vesgaard et 
Véronique St-Onge 
Herry, gagnantes du 
concours littéraire 
de l’année. 

 Archives A.B.

2000
Début du programme de maternelle 4 ans (appelé le Jardin 
d’Émilie). Il s’agit alors d’un programme de francisation. 
Le programme Théâtre Arts et Musique est ouvert pour les 
élèves du secondaire.

 Archives A.B.
 Archives AB

1995
Début des travaux de la nouvelle école, sur la rue 
Falcon. Elle est prévue pour recevoir 250 élèves. 

 Archives A.B.

2023
La Garderie du petit cheval blanc passe sous la gouvernance de la 
CSFY. En août, c’est la première rentrée des sept élèves qui vont 
fréquenter le Programme de Dawson, qui sera nommé Programme 
Confluence en 2024, nom autorisé par les Tr’ondek Hwech’in.

 Archives A.B.

Jeudi 12 juin 2025� auroreboreale.ca Jeudi 12 juin 2025� auroreboreale.ca


